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Les ffiffiffiffi
s'engager

s veulent
\

a la carte
INNOVATION SOCTALE Passerel[es et
Compétences met en relation des bénévotes
avec des associations de sotidarité qui ont
un besoin ponctue[ de main-d'æuvre.

té : voici ce qLle penttet
Passerelles el Corrrpé-
teltces (P&C), premier
ÉrctcLlr en F-r'ance à va-
loriser le bénévolat « dc
colr)pctelt( es ,, deptris
sa créatiorr en 2002. u Le
temle n'e st pas recorTnLt

2s00
l'erttreprise - telLes que
Ia c ottttttLtnication oLt
la contptobilitc - et qui
s'adi'cs sc rtt a.i o ri t a i -
re tltetlt à tles cadres ,,
explique Anne Bory,
nrarlres\e de conle-
rences en sociologie à

e[tre poltctlle]ler.nent
ses contpételtccs au
service d'nnc asso-
ciation de solidari-

.iuridiquentent. C'e st une lnyention
des pronrcteurs de c€tte pra.ti.qLLe qLti
rertttoie à I'itnporttttion tlons le nrcnde
associoti.f de contpetences propres o

l'r-rniversité Liile I. ll est conrntnr-ré-
nrenI opposé au bénévcllat « opér'a-
tionnel », tourné rrers les actirrités
pir-is rnanlrelles. Qu'ils soient salariés
(317"), en recherche d'enrploi (10 %),
retraités (26 ?1,) on à lenr contpte
(26 "/,,),6 500 bénévoles ont déjà
été conquis Llal'ce dispositil dans
l'Hexagone. En 2017, 900 ntissions
ont été réalisées par ce biais.

32O bénévoles «r passerelles »
et 22 antennes
« Les associatiortsfont appel à nous

lorsqu'elles ont Lut besoln de ntain-
d'cBttvre très ponctttel pour leurs
fo nctio ns supp o rt ( s erv ice s info rnta -
tiques, ressources httmainë.s, affaires

C'est [e nombre
d'associations qui ont déjà
eu recours au bénévotat
de compétences.
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jttridiques, achat, colloques, il m,est dfficite de libérer l,associatior_r, philippe Moracchini. Encornrrtttnication...) dutemps hors dentontravailcl,ensei_ ZôtO, t,U.rugone comptait 20 mil_rte nécessitant pas gnantu_cher.cheLLse. eac nr a pentiis, n-à,l, a. bénévoles. Si leiaux d,adhé_de nouveltes en7- italgré rrll",à;;;;;run piecl ctarts le sion cles rrene,rores eri .i"rrr" clepuisbaucltes », inclique ,rro,ldr_nrrorin1rrr,,,-upprécie_t_elle. 
,.",_rr" ans r2l, « des artalyses sociolo_l:ïii.,Ti,tj;,::," Selon Franc" eJ1,o"àii, ,,r, aâ z a", g,:q,,rr t?totTrretTr altssi que tes envies

de p&C Anne et.lespossibilitésd.engagenTentsont

àlii'?i1iï',',î 
I ll vutoriser re bénévorat Ë:,ri'iiiiTl,'ii;;;i,::2:;iîi:

nrênre partie ctes dgS dgmandgUfS d'gmoloi treprise, nornbre de bénévoles ptutôt

:iil,îl:l:1": est une nànne-iJgË, #i;' i'l::,:,::i;:;'::'i!::;,!î,,:;ï!:::
a.irrrarr 

'asso- 
[a frontière avec le travàit r,'abtes: itsfa;;;is;;;"rii),rgogrn 

",rtciation. Et cela gfatuit êSt pOfeU5g u "posr-.i.f't2t. " En téntoigtte notam-
tlotatttrlent pour. ANNE BORy I nlelll I essol'des plates-fon]tes en
ér iter ct.al,oir rel maîtresse de conférences a tuniu.Àit. Liiiei I ligne (voir encadié).
coLrrs à cles cabi_ | Ctez p&C, cela siest tracltrit par

ï:]fffîlîî:ï:i Français estime,t en efrel que re ,"iiîffi,.,,rffï:.Xlj;,::ï,:,ï?:;

;i:*hl":;,;.;,: i,H§::J:mps 
est unrreinà reur ;"* :f:U:,t*Iij*!ki:

ct a u obe S

C

t t' bS o r a Un engagement post-it
oll qLlatre heures _ et les demancles
«,PCclics » - simple échange télé_
phoniqr-re avec ulte association sur
un poir-rt spécifique. C,est ce qui a
convaincu Marie Delforge, cadre à
La Poste, de franchir le càp. Depuis
décembre, elle a effectue a-eux mis-
sions de corlmunication pour I,as_
sociation Albatr.os, qui accompagne
des rrralades en fin cle vie. ,, SIru
cetteforntule. je riaurais pas pu conci_
lier nton entploi et nton envie el,enga_
genxent associatif », admet_elle.

Conquérir de nouveaux publics
. 
Après avoir connu, depuis sa créa_

tion, un fort engotrement et une
progressior-r continue du nombre
de bénévoles inscrits sarls l.nener
d'actions partictrlières, p&C a at_

teint un plateau clans
son développement. Fi_
nancée par les contribu_
tions des associations
- variables en fonc_
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bénévola t, le plus soLlvent oLl des so11. Aucun critère cependant
Anne-Marie Bjorn

f
beso ins de comm Lult ation oLl de re- d finl a échelle l1ationale, CC q rui

a11 eét
cherche de fonds et pout" Lt11 dilrée laisse antennes libres de traVailler
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leSrlroyellne de 36 Itenres ol Ll1'l CC VEC as sociatior-rs qul respecte nt,e 0nomi évaluee a 4 50 eLlro elon elles onditionsS S
Martine sigal maîtres de confé II tx'y a pas de crise d.tt bénévo lat en

eC CS
S

|eltces a 'ltuiVC rS ité d''Aix- i\4al's
pécialis e dan les

France assure déléguéle génére e
S 'al deS S S

e S âti
a

effectué une dizain

me inform qLle et
gestion de p roJe

rllIIfrTIltT{
S

S a
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missions depuis 2013.
Elle a, par exemple, ac_
compagné Santé Sucl
- nne association de so_
lidarité intemational e
ntarseillaise - penclant
t r-ois jour.s pour. opt i_
lnlsel' la gestion de ses
logiciels. Le tout er.r
ponrsuivant par ailleurs
son activité profession_
nelle. o Lors cles exe_
rtterts defin de sentestre
ott des préparatiorts cle
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Le bénévolat 2.0
Selon l'étude d'impact de Passerelleset Compétences (p&C),
sans le bénévolat de compétences,35 o/o des associationsaccompagnées n'auraient pas satisfait leurs besoins. Del'autre côté, te « manque d'occasion » est un frein à l'engagement
de 30 o/o des non-bénévoles. Outre P&C, des intermédiaires enligne se développent donc pour faire coïncider les deux extrémités
de la chaîne : Diffuz, Makesense, Tous bénévoles, Benenova...«ll est encore trop tôtpour savoir si l' é m e rge n ce d e ces p/a fes-
formes répond à de réels besolns des associations ou davantageaux envies d'un profil particulier de bénévoles; avec le risque dedéléeitimer une forme plus pérenne et moinsqualifiée d'enga-gement », nuance [a sociologue Anne Bory.

tion de ler_rr taille (20 à
30 euros par alt pout.
les plus petites) - et
sllrtolrt par des fonda_
tions privées (Fondation
Daniel & Nina Carasso, r,

[l] .. Levolution de I engâgernenl be_
ne\ ole â\\ociatiI en Fràrrie, de 2010
a 201 6 . . France Benér olat. mars 2016,ilrIpE oit lr !ilrrel.rj il
12l I "',1" 

arrs de r ie associâti\ c -,
In'(c Ptentierc i" I580. jârlrier 2016.
l3l LeDga3ernent post-il est au eout
'1e\ tcune\ .. plr.trrstrn Delepirre,
4 I r. Ù1 a t i re< LcoirolrriTires, lrt tur
It rr rrrJr(l

rF
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Passerelles
et Compétences

au Salon des
seniors à paris,

en avril 2Olg.
900 missions

ont pu être
Éalisées en 20.I7

grâce au
bénévotat de

compétences.



r
Fondatior.r du Crédit
N4 utu el, F'on cl:r ti or.t
Caritas France...), p&C
peLlt colttptel' sLlr Lrl-)

br-rdget de 442 000 er-r-
los (err 2016) qui lui
pernlet de financer
ses cir.rcl équivalents
tentps plein. Elle sou-
haite désorntais pro-
mouvoir le bénérrolat
de compételtces all-
près dr-r eraltd pr-rblic,
des institutionnels,
du r.nctnde de l'éco-
lror-nie sociale et so-
lidailc lESS,; et nussi
d'entreprises qui en-
conrageraienI leurs
salariés à s'investir-
dans le bénér,olat de
cor.npétences dar-rs le

mEdtimni
Mécénat de compétences :

une optique différente

Séminaire de la Croix-Rouge auquel ont participé des salariés
de Devoteam Management Consulting. En 20]6, te mécénat
de compétences représentait l2 o/o du budget du mécénat d,entreprise.

pins an statllt cle l'ent-
ploi, ntais ar-rx ir-rdividr-rs.
Grande nor-rveauté, il
intègre ur-r cortrpte d'en-
gagelrlent citoyen (cEC),
qni r.alorise 1'engage-
nrent associatif. " Le bé-
rtévolat de corttpétettces e st
de ntoirt.s en rrtoitts pet çLt
cot?u?te Ltne actirtIté (l€-
toLLnlatlt de la recherche
d' c rttpl o i e t d a va rr toge
cotntn€ Lu\ ( lctil€ut consti-
tutit' de la fonttati.ctrt pro-
.fessiortnelle », se l"éjoLlit
Anne-Marie Bjornson.

" Si P&C répond aux de-
tttandes d'un ntonde as-
sociati.f qui a besoi.n de
c:orttpétences. celtt rte doit
po\ ntcnct à ttc tttlorisct.
qttc le' profi ls de bette-
voles les plLrs quaLifiés. ce
cltri rertforcerqtt la selecti -
t,ité sociale qui règrrc dé1à
datt.s ce saC/r ///'... sottligIt
rtcrtnrt'toirts Anrte Boi'r

La direction de l'asso-
ciatjor-r envisage Lllt rap-
prochentent avec Pole
enrploi. ntais fait eltcore
preLlve de prudcn ce .

« VaLoriser le bénévolat
des d ern att d eurs d' entp I oi
esl une bottite tdee. tttai>
la frorttière dyec le tra-
yaiL gratult est pot'€use.
rlLlalrce Arrne Bor-y. Sur.-
toLLt s'il det'le nt Lute condi-
tion au vers€nlent de cer-
taines aides. type ÀS,4. ,,

cadre de ler-rr poli-
tiqr-re de ressoLu"ces
huntaines on de
lesponsabilitô so-
ciale et en\riron -
nenrentale (RSE).
« lJous ne noLts
i.ns cri ttott s p a s po Ltr
alttant datts la lo-
gique rlu ntécértat tle
contpétettces », soLl-
ligne Anne-Marie
Bjomsor-r (rroir en-
cadré ci-contre).

Se former
autrement
P&C enter-rd éga-

lement faire valoir
sort rôle de fon-r.ratenr. L'Associa-
tion poul l'entploi des c:rdres (Apec)
oriente d'orcs ct déjà ccrtains cacircs
clr recoltversion vers p&C. Véro-
lriqne i'tl, anciertne cadre clans t_rne
mlrltinationale agroalimentai re,
s'est retrolivée au chôntage à ph_rs
de 50 ans et est devenue bénérrolc
« passcl'clle » ii raison dc deux.jou|s
par sentatne pendant. ult alt. lVlenant
de fi'or-rt ses lechercires d'entploi, elle
a retrour.é Lut poste dans r-rne plt4E.
« P&C nt'a perntis de garcler Lin piecl
datts le rttortde du trovttil et clcs liens
s o ci. a.ux. r e rt d a nt nte s ctt tt tl i d a t LL rc s
beaucottp plus efficaccs », coltfle-t-elie.

Christine F'ortnniel.a de sor-r côté
fait carrière dans la cornmunicatior-r.

Pr:ivée d'entploi sr-rite à un c1ér-r-ré-

nager.nent à Poitiet.s. elle décoi_rvr.e
P&C lors d'un lot'Lrnr sur l'ESS et a
not:rrr.rntent aide un e ollcctif d'habi-
tants à mettre en plrtce une épicerie
mixte et soiidait'e .i i.ti du apprenclre
d.e notLt'elles hab!tLtLii\ tle trattqil. Cela
denmrtde beauct,ul_t ,1c re cul et cl'ltu-
ntilité ", précisc-t-rllc. Sans êtrc cli-
]:ectellent à I'oriqtnc de. sa nor-rvelle
enrbaurche, ar-r se in d lute pN{E spé-
ciali-sée dans le stoci-.age d'énergie,
son erlgagenrent it_rsoc jirjlif jui a aussi
pern-ris d'acquér'ir de rtour.elies cor-n-
pétcnccs, qui ont étc rp1tr.éciécs.

Deptris 1e 1., jarrr jer- 2O1l ,le
compte personnel d activité (CpA)
attaclte les droits de l'oritratior-r non

I-a décision prise en fér,rier 2016
par le départer-ncnt dr-r Hatrt-p.hir.r
cle conditionncr le versenrent citr
RSA à la réalisation de sept lreLrres
cle bénévolat par serlair-re avait ainsi
éte invalidée par le tribr_rnal aclmi-
nistratif de Strasbourg. Sar.rs reltol.l-
cei" au principe, le départentott (tor_rt

colllle sor.r voisin du Bas-Rhin)
incite désormais ari bénévolal - rrr-r

Iier-r d'y obliger -, faisant de cet en-
gagelrent Lllte coltlposante de sa
poiiti qr-re d'inserti or.r.

I AudÊ Nilartin

[4] A désiré coltserver 1'âuou\tuat.

f5l .. La.plterr de I elg6qç1 ;1.' : .. , t. I r : t.r'rtonde
de DlU. err Dlll{:erc.lil . pd- De't : Bq I r.,1oau \'oieau
et Matthieu Hély. octobre 200; l: :=r: t_:::.i :. I ili.i ir. I :.
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Le mécénat de compétences consiste, pour une entreprise,
à mettre à disposition, sur son temps de travail, un satarié
votontaire au profit d,un proiet d,intérêt général. A raison
d'un jour par semaine par exemple ou à quasi-temps ptein dans
[e cadre d'accords de préretraite. De par t,ingénierie interne qu,iI
requiert (identification des structures. séiection des compétences
adaptées...), te mécénat de compétences reste surtout [e fait
de grands groupes. lI représentait, en 2 Ol6. l2o/o du budget du
mécénat d'entreprise, soit 420 m jttions d,euros. La raison de ce
dévetoppement récent ? « Outre des bénéf lces en matière d'image,
nombre d'entreprises y voient un moyen de renforcer l,attache_
ment de leurs salarlés à un projet collectif », anatyse Anne Bory.
Passeretles et Compétences accueille aujourd'hui onze « passe_
relles » dans cette situation, mais vise à timiter te nombre de ces
sa[ariés, dont ['optique diffère de ce[[e des bénévoles ctassiques
et qui sont contraints de respecter des horaires de bureau, qui
ne correspondent pas forcément aux attentes des associations.
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